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L' É C H Ode Saint­PierreQuilbignon

le comité de rédaction de l'echo de saint-pierre
présente ses meilleurs vœux a ses lecteurs

merci à tous ceux qui nous aident à réaliser votre journal :
la ville de brest, les associations dont la mpt de saint-pierre.

merci aussi aux commerçants du quartier,
qui nous aident à le diffuser

L'Echo de Saint­Pierre est un journal de quartier fait par des bénévoles. Tous les habitants sont les
bienvenus au comité de rédaction. Venez nous rejoindre. Contact : 02 98 45 10 92



Mairie de Saint­Pierre
26 rue JF TartuL'association Bises Art Ton Art,présente du 7 au 30 janvierLES ŒUVRES DU MERCREDIréalisées par les enfants desquartiers de Kerargaouyat,Quéliverzan et Recouvrance, lorsdes mercredis d'expression libre :Ateliersd'Arts Plastiques en plein­air

Médiathèque de la CavaleBlanche
Exposition « Formes actuelles de
l'esclavage des enfants »
du 05 au 31 janvier
Cette exposition souhaite montrer
que l'esclavage est toujours une
réalité, souvent vécue par les plus
vulnérables, c'est­à­dire les enfants.
Ceux­ci travaillent le plus souvent

Tous les enfants du quartier, lespromeneurs et les joueurs de boules connaissentbien ce jardin. Situé à l’angle des rues deBruxelles et François Arzel, on y trouve une airede jeux, une place entourée d’arbres et depelouses, d’allées pour flâner et un terrain pourles activités extérieures de ballon ou autres.
Cet agréable espace était appelé "Jardin deKerargaouyat" faute de lui avoirdonné une appellation propre.C’est chose faite.Il s’appelle désormais JardinJules Le Gall, à la demande del’association portant son nom.

Qui était Jules Le Gall ?Il est né à Brest le 13décembre 1881.Il faisait partie de la JeunesseSyndicaliste de France crééeen 1903 par Victor Pengam,groupe de militants formé engrande majorité par desouvriers de l'arsenal.

Le 4 juillet 1904 il est a l'origine de la création de labourse du travail à Brest et il en est le secrétaireadjoint.
Sa participation à la création de la Maison duPeuple dans les années 20 a aussi été importante.On le retrouve à la présidence du meeting en faveurde Sacco et Vanzetti les deux anarchistes américainscondamnés à mort aux Etats­Unis, meeting tenu àBrest le 19 octobre 1921.

Arrêté par les allemandsen 1941, il fut incarcéré à laprison de Pontaniou, puistransféré a Nantes.Déporté à Buchenwald il y meurtle 13 juin 1944.Vous qui ne connaissez pas cetendroit peut­être proche de votrelieu d'habitation, allez donc yfaire une promenade sanstarder. MF.Guidal

Les brèves deTipierre

Le Jardin de Kerargaouyat s’appelle maintenant Jardin Jules Le Gall

pour rembourser les dettes de la
famille ou pour permettre à celle­ci
de survivre.

Médiathèque des Quatre­MoulinsExposition dans le cadre dufestival de photographiePluie d’Images« Touristes ordinaires»du 20 janvier au 28 févrierJacques Balcon et Jérôme LePioufle ont traversé différentesvilles en tant que « touristesordinaires ». Ils proposent unensemble de photographies deleurs virées.« Passages éclairs à parcourir uneville. Paris, Berlin, Venise,Florence, Varsovie, Vienne,Pampelune, Londres, ...Plan à la main, ne pas se perdre,essayer d'aller à l'essentiel »
Histoires pour les enfants« Les Matines », histoires pourles 0 – 3 ansLe mercredi 14 janvier à 10h30Gratuit sur inscription à lamédiathèque au 02 98 45 96 35

Pour en savoir plus sur ces brèves : http://echodesaintpierre.site.voila.fr

MPT de Saint­PierreStages de danseDANSES DE BULGARIEavec Lacezar Zahariev17 et 18/01/DANSES DE HAUTE­BRETAGNEavec Yves Leblanc31 janvier et 1er février
Stage d'aquarellele samedi 31 janvier
Mairie des Quatre Moulins200 rue Anatole FranceArénicole présentel'exposition Brest lâche sesparapluiesjusqu'à fin janvier

Photo prise de la rue de Bruxelles.Au fond, le collège Saint­Pol­Roux



SECTION BASKET60 ans en 2008
La section basket a été créée en 1948.

Cette année la saison a débuté sous de bons
auspices, avec l'augmentation des licenciés.

En cinq ans la section est passée
de 50 licenciés à 125. Dix équipes sont
engagées en championnat : seniors
masculins, seniors féminins, cadets
et cadettes, minimes garçons,
benjamins, poussins, poussines,
mini­poussines et des baby (mini­
basket). Il existe une équipe «loisir»
où il est encore possible de s’inscrire
(homme ou femme).

Cette saison est une saison
charnière basée sur la formation de
cadres : 1 arbitre, 3 animateurs et un
entraîneur jeunes pour répondre à la
demande de plus en plus de technicité.
Des joueurs minimes garçons nés en 94­
95 et des poussins nés en 98­99 sont les
bienvenus.
L’ASPTT est un club ouvert à tous.
Renseignements au 02 98 49 33 73 ou sur place :

­ mini basket le mercredi de 14h00 à 15h00
­ minimes les mardis et jeudis de 17h30 à 19h00
­ le loisir, le lundi de 20h30 à 22h00

Les pensionnaires des trois résidencespour personnes âgées, de Pouléder,de Tartu­Bouvet à Saint­Pierre etLostallen à Kerinou, gérées par la"Mutualité Française FinistèreMorbihan" ont emménagé à la"Résidence Mutualiste duPonant" au 26 rue MathurinMéheut, derrière le centrecommercial Iroise.
Des résidents autonomesCet établissement misen service le 15 mai 2008, héberge 86 résidents.Mme Fabienne Colas, directrice de l’établissement enposte depuis le mois de juillet 2008 est chargée del’organisation et gère un groupe de 38 personnes. Ilest composé d’agents hôteliers, d’aides soignantes,de trois infirmières et d’une psychologue ainsi quetrois cuisiniers."Nous tâchons d’assurer des animationsrégulièrement. Tous les après­midi, les résidentspeuvent bénéficier de la bibliothèque, faire de lagymnastique, écouter une chorale, échanger enBreton... Nathalie Godet est le « référent animation »,mais l’ensemble des salariés participe aux activités.Un quart de nos résidents sont très dépendants, lamoitié est autonome et le reste entre les deux." meconfie le directrice.

Un espace de partage,grands­parents / petits­enfants
Le bâtiment est fonctionnel avecl’accueil au rez­de­chaussée, unrestaurant, avec un espace privépour les invités, une bibliothèque,un salon de coiffure etesthétique, une salle dekinésithérapie, une salled’activités. Des salons à chaqueétage permettent de prendre lepetit­déjeuner ou de seretrouver pour un moment de détente. Au rez­de­chaussée, «RécréAZEN» est un espace privilégié departage entre les grands­parents et leurs petits­enfants. Il se compose de jouets et de jeux desociété, de poufs pour les enfants et d’une table plushaute pour les grands parents... Ce concept avait étéinitialement développé pour le marché desautoroutes en 2002.

Si vous désirez contacter la résidence,retenez ce numéro de téléphone, vous ne letrouverez pas dans l’annuaire actuel.Résidence Mutualiste du Ponant : 02 29 05 86 00Ollivier Disarbois.

résidence mutualiste du ponant

SECTION JUDO30 ans en 2009
La section judo a été créée en 1979 dans

une salle prêtée par la ville de Brest, rue Jules
Guesde. Elle fêtera en fin de saison son

30ème anniversaire.
Le club, est affilié à la Fédération
Française de Judo et Disciplines
Associées. Les cours sont dirigés par un
professeur diplômé d’Etat, 6e Dan haut
gradé du judo français, aidé de six
animateurs, tous ceinture noire.
Depuis 1985, les judokas peuvent
pratiquer leur dojo au stade Raymond­

Chapel sur un magnifique tatami de 230
m2.

Les cours s'adressent non
seulement aux personnes désirant

pratiquer un judo de compétition mais aussi
tout simplement à celles et ceux qui désirent

passer un bon moment tout en se dépensant
physiquement. Pour ceux qui hésiteraient, la

section judo met à disposition un judogi pour trois à
quatre séances d'essais.
Contact :Joël Boucher tél : 06 08 99 48 17
Stade Raymond Chapel, rue Kerarbleis 29200 Brest

P.aul Person.

ASPTT

Des judokas
Des basketeurs poussins

Les résidents ont fêté Noël
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Un petit village répondant au nom deLaninon existait autrefois sur larive droite de la Penfeld, àl'ouest de Recouvrance, avecvue sur rade.
LA METAIRIE DE LANINON(le corps de ferme se situait environà l'emplacement du poste de gardeactuel de la porte Caffarrelli).Au 17ème siècle, la métairies’étendait sur le vallon de Laninon etsur le plateau de la pointe Roz anAvaloù, qui séparait ce vallon de larivière Penfeld, c’est à dire en limitede Recouvrance. Deux cheminsmenaient alors à Laninon, l’un depuisle chemin de Recouvrance auConquet (actuellement la rue PierreLoti), et l’autre depuis levillage de Recouvrance (larue de la Pointe).En 1682, une partie desterres de la métairie a étéutilisée pour la constructiondes fortifications de Brest.Les fossés des parcellescontiguëes aux douves etremparts ont tous été raséspour former le glacis. Leglacis en cet endroit était trèsen pente. La suppression destalus avait eu pourconséquence unedégradation des terres par lesbestiaux qui divaguaientlibrement, et par les chevaux et charrettes des habitants desautres villages qui circulaient n’importe où sans tenir comptedes anciens chemins.
LES AUTRES OUVRAGES DES FORTIFICATIONSA la même époque des ouvrages militaires furentconstruits.­ À Laninon, en 1674, le fort de Chaulme. Ilconsistait à fermer l’accès du vallon depuis la grève par unemuraille. En arrière de ce rempart était installée une artilleriepour empêcher tout débarquement de troupe sur le rivage.Rapidement cette fortification fut déclassée car trop prochedes fortifications principales et du Port de Brest.­ À la Pointe, en 1674, se trouvait la RedouteNouvelle0 et en 1677, la Batterie de la pointe et le magasinà poudre.
LA CORDERIE ET LE CHANTIER NAVALLe Sieur Le Coentre, négociant à Recouvrance ,avait fait construire sur ses terres une corderie, une étuve et

un four à chaux. La corderie était située en bordure duchemin de la Corniche, à l’aplomb de la falaise. Le four àchaux était construit près du rivage. Le Coentre possédaitaussi un chantier de réparation navale sur la grève.
LE MARAICHAGEBien avant 1776, les terres de lamétairie de Laninon avaient étédispersées en plusieurs lots. Lesnouveaux propriétaires avaientaménagé des jardins potagers,entourés de murs pour la culture defruits et légumes primeurs afind'alimenter les marchés et lapopulation de Recouvrance,toujours plus nombreuse. Cesterres, bien abritées et bienorientées, étaient très fertiles pource genre de culture. Cesjardins étaient entourés demurs en pierres quiaccumulaient la chaleur lejour et la restituaient la nuit.C’était cette chaleursupplémentaire quipermettait aux maraîchersde Laninon de disposer deprimeurs avant laconcurrence.Vers 1800, une maison avecun jardin potager de moinsd'un hectare était louée 150livres à Laninon, alors qu'uneferme de plus de 10 hectaresà Saint­Pierre était louée 300livres ! Cette culture maraîchère s’est poursuivie à Laninonjusqu’aux années 1970 – 1980.

LANINON FAUBOURG DE BRESTAvec le développement de l’activité au Port de Brest à la findu 18ème siècle, pour la construction d’une grande flottemilitaire, la population de Brest et Recouvrance avaitconsidérablement augmenté. Comme Kerinou etKerambécam en Lambézellec, Laninon était devenu unfaubourg de Recouvrance. Alors qu’en 1776 il n’y avaitqu’une dizaine de maisons à Laninon, en 1806, on encomptait 30, et en 1830 plus de 50.
PUIS... il y eut les bains de mer avec un établissement debains avec 70 cabines dans les années 1865. A la fin du19ème siècle le paysage de Laninon fut une nouvelle foistransformé lorsque la Marine décida de réaliser uneextension de l'arsenal militaire dans une rade­abri entrel'embouchure de la Penfeld et les "Quatre Pompes".Alain Cloarec

Les débuts du village de Laninon

Une conférence sur le village de
Laninon aura lieu samedi 17 janvier

à 17h à la MPT de Saint­Pierre
Info : Dans l'Echo de décembre, nousavons demandé aux lecteurs de nousrenseigner sur la date des photos de laGrande Rivière parues en dernière page.Une lectrice, qui y habitait, nous affirmeque les deux de droite datent de 1931­32.Merci Monique pour ce renseignement

La Mémoire de
Saint­Pierre




